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L’ÉCOLE des mines et de 
métallurgie de Moanda 
(E3MG) vient de mettre 

sur le marché de l’emploi plu-
sieurs ingénieurs et techniciens 
de spécialités. La cérémonie de 
remise de parchemin, qui s’est 
déroulée en présence des auto-
rités éducatives et managériales, 
s’est tenue le 14 janvier dernier.
Cette promotion baptisée "André 
Dieudonné Berre", se compose 
de 11 ingénieurs de spécialités 
et 14 licences professionnelles. 
Elle a terminé sa formation en 

novembre 2019 pour les li-
cences professionnelles et en no-
vembre 2020 pour les ingénieurs 
de spécialité. Un retard accusé 
dans la fin du cursus ingénieur et 
la remise des diplômes en raison 
de la pandémie de Covid-19. "Je 
veux encourager tout un chacun 
dans l’effort quotidien pour que 
votre vie, pour que votre pas-
sage dans cette école, pour que la 
continuité prévale afin que cette 
école soit toujours une école 
de référence, une école d’élite, 
comme nous le voulons et le sou-
haitons tous et comme le veut le 
président de la République, SE 
Ali Bongo Ondimba", a indiqué 
Vincent de Paul Massassa.

E3MG : la 3e promotion sur 
le marché de l’emploi

Jean MADOUMA
Libreville/Gabon

  La 3e promotion est apte à l’emploi.
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C'EST un appoint  au 
marché d'Akournam 2 
qui vient d'être fermé. 

Le marché appelé " Ébokobo-
ko ", à l'entrée de la mairie du 
2e arrondissement d'Owendo, 
grâce auquel un grand nombre 
de commerçants avaient pu exer-
cer leurs activités, vient de mettre 
un terme à sa sollicitude.
En effet, le site, propriété de la 
société Setrag, avait été provi-
soirement rétrocédé à la mairie 
afin d'enrayer le flux de commer-
çants qui frappait à sa porte pour 
n'avoir pas pu disposer d'une 
place dans le marché principal. 
Il faut dire que le nombre de can-
didats au commerce a connu ces 
dernières années une forte ex-
plosion à Akournam II. Ce qui a 
d'ailleurs conduit le Conseil mu-
nicipal à concevoir la réalisation 
d'une infrastructure moderne 
susceptible d'accueillir plusieurs 
centaines de commerçants dans 
des conditions appréciables.
Mais au fil du temps, il est apparu 
que le nouvel investissement ne 
pouvait satisfaire le flot toujours 

grossissant de demandes d'occu-
pation de places, en même temps 
qu'il était interdit à ces commer-
çants en déshérence d'écouler 
leurs produits à même le sol.
C'est pour résoudre cette équa-
tion que, à la demande des au-
torités municipales, la Setrag 
avait cédé ce site pour en faire 
un deuxième marché. Mais, 
dernièrement, sans trop savoir 
pourquoi, les occupants ont 
trouvé porte close. Et depuis là, 
le marché " Ébokoboko " n'est 
plus fonctionnel. Il semble que 
plusieurs griefs sont évoqués à 
l'encontre de ces derniers dont 
celui de déserter l'après-midi ce 
marché pour poursuivre leurs 
activités le long (et les environs) 
des rails.

Owendo : le marché 
" Ébokoboko " fermé

ENA

Libreville/Gabon

Pour sa part, l’administrateur 
directeur général de l’école, Jean 
Yves Otourou a précisé que " 
l’école fera tout ce qu’elle pourra 

pour vous aider dans vos dé-
marches d’obtention d’un pre-
mier emploi ".
L’École des mines et de métallur-

gie de Moanda a pour vocation 
de former des ingénieurs de spé-
cialité en 20 mois et des licences 
professionnelles en 12 mois.

LA dynamique impulsée dans 
la structuration du secteur 
" Vannerie " grâce à un fi-

nancement de l'Union européenne 
sous les auspices de l'ONG Image 
Gabon Nature, de l'ambassade de 
France et de l'Institut français de 
Libreville se poursuit. En effet, 
14 coopératives de vanniers du 
département du Komo-Mondah 
viennent de recevoir du matériel 
de travail en vue de renforcer leurs 
capacités managériales, structurer 
les chaînes de valeur, mais aussi la 
digitalisation des acteurs.
L'implication de la mairie de 
Ntoum a été indispensable pour 
une meilleure identification des 
artisans locaux, " malgré toutes les 
difficultés dues à l'incompréhen-
sion de la communauté de disso-
cier l'action de la société civile et 
celle des pouvoirs publics ", a in-
diqué le président de l'ONG Image 
Gabon Nature, Jean Madouma. 
Lequel voit en l'aboutissement 
de ce projet à Ntoum, l'éclosion 
d'un entrepreneuriat féminin tant 

souhaitée qui participera au dé-
veloppement économique local.
La vision des principaux acteurs 
précités est d'intégrer l'artisanat 
vannier dans le tissu économique 
national où son expression par des 
œuvres de qualité contribuerait au 
rayonnement de la " Destination 
Gabon ". C'est d'ailleurs dans cette 
optique qu'un deuxième séminaire 
de formation à l'intention des arti-
sans est envisagé pour des acqui-
sitions scientifiques plus pointues 
afin de valoriser leur savoir-faire.
Troisième adjoint au maire de 
Ntoum, Marianne Mombo a souli-

gné ce témoignage concret "d'une 
réelle volonté à accompagner le 
Gabon dans la valorisation des 
richesses locales, notamment le 
raphia. Avec un accent singulier 
sur le soutien apporté aux femmes 
exerçant dans les métiers de la 
vannerie au niveau de l'Estuaire. 
De fait, sur 14 coopératives, 10 
sont dirigées par les femmes".
Les orateurs ont invité les bénéfi-
ciaires de matériel à en faire bon 
usage. À noter que des pépinières 
de raphia et de rotin ont été mises 
en place pour l'approvisionnement 
en matières premières.

Vannerie : développer la 
filière à Ntoum
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Les artisans de Ntoum posent avec le troisième adjoint au 
maire et les responsables de l’ONG Image Gabon Nature.
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Ce qui reste du marché pro-
visoire d’Akournam 2 : son 
panneau.Ph
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